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Impérialisme nippon 

 
Le Japon ne prend même pas la peine de dissimuler ses intentions. La Malaisie et les 

Indes Néerlandaises conquises, c’est vers l’Australie et les Indes qu’il tourne ses regards. Le 
Général Tojo vient de prononcer un discours adressé aux Australiens et aux Hindous. Le Chef du 
gouvernement nippon somme ces deux peuples de renoncer à la lutte et d’adhérer au nouvel 
ordre que Tokyo se propose d’instaurer en Asie Orientale. 

L’Australie et les Indes sont loin de partager l’opinion du général Tojo. Elles estiment, au 
contraire, qu’elles ont le devoir de résister par tous les moyens à la poussée impérialiste des 
Japonais. Leur choix est fait, les succès remportés jusqu’ici par le Japon ayant prouvé que le péril 
jaune devenait une terrible réalité. 

Les Nippons veulent, semble-t-il, libérer l’Asie de la domination étrangère. « L’Asie aux 
Asiatiques », tel est le slogan qu’ils ont mis en circulation. La formule serait belle, si elle ne 
servait pas à camoufler les vastes appétits de ses auteurs. Les peuples asiatiques ne demandent 
pas mieux qu’à obtenir leur indépendance. Mais il s’agit de toute autre chose car le Japon 
travaille, non pour émanciper les peuples faibles mais pour asseoir sa domination sur l’Asie et 
l’Océanie. La Chine, pourtant peuplée de Jaunes, a fait connaissance avec l’ordre nippon en 
perdant plusieurs provinces et quelques millions de morts. 

Les menaces du général Tojo resteront sans effet. En ce qui concerne l’Australie, elle est 
résolue à combattre pour la défense de son territoire. Les Australiens ont désormais la charge de 
protéger leurs foyers et leurs institutions contre un ennemi impitoyable. Ils doivent vaincre pour 
éviter d’être réduits en esclavage. 

Les Hindous ont compris le véritable enjeu du conflit en cours et se sont ralliés à la cause 
des puissances démocratiques. Au moment où leur indépendance est sur le point d’être reconnue 
par la Grande-Bretagne et les Etats-Unis, les Indes ne gêneront pas les Alliés dans leur lutte 
contre l’Axe. Il convient de remarquer qu’ethniquement les Hindous n’ont rien de commun avec 
les Japonais. Gandhi et Nehru ont fait des déclarations qui ne laissent aucune place au doute. Ces 
deux leaders pensent sincèrement que l’avenir de leur pays est lié à celui des démocraties. Ils ont 
en outre une admiration marquée pour la Russie soviétique et l’Amérique. Tous les facteurs 
jouent en faveur d’une coopération étroite entre les Indes et les adversaires de l’Axe. La 
propagande totalitaire perd un temps précieux en s’efforçant de provoquer des troubles dans les 
possessions asiatiques de l’Angleterre. L’attitude de la Chine nationale dissipe les malentendus. 
Les peuples asiatiques se sont prononcés contre le militarisme nippon. 

Il reste maintenant à vaincre le Japon dont les prochains objectifs sont l’Australie et les 
Indes. Le général Tojo prétend que les forces japonaises sont invincibles. On avait dit aussi de 
l’armée allemande qu’elle était invincible. En fait, aucune armée n’est invincible et les 
Allemands en ont fait l’expérience en Russie. On admettra néanmoins que la tâche des Alliés en 
Extrême-Orient n’est pas aisée. Il faudra du temps et de lourds sacrifices pour reconquérir le 
terrain perdu et abattre définitivement le Japon. 


